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Mme la Présidente du Comité Technique Spécialisé de 
l'UA sur l'égalité entre les hommes et les femmes et 
l'autonomisation des femmes, 
 
Mesdames et Messieurs les Ministres, 
 
Chers Partenaires, 
 
Mesdames et Messieurs, 
 

C’est bien la deuxième fois qu’une réunion des Ministres en 

charge du Genre se tient par vidéoconférence. C’est la preuve 

que les circonstances qui président à la tenue de ces 

réunions, imposées par la pandémie du COVID 19, sont 

d’une extrême gravité. Elles nous imposent en même temps 

une nouvelle méthode de travail, notamment par la 

vidéoconférence et à laquelle je vous souhaite une 

chaleureuse bienvenue. 

Mesdames et Messieurs,  

La pandémie Covid 19 s’est imposée au monde et à l’Afrique 

avec ses conséquences humaines, sociales et économiques 

dont l’ampleur reste encore à mesurer. Cette situation 

sanitaire extrême constitue, à juste titre, une préoccupation 

majeure pour l’Union africaine et pour vous tous, Ministres 

en charge du genre, investis du mandat d’assurer le bien-
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être, surtout lorsque l’on sait que les secteurs où opèrent les 

femmes en majorité sont les plus touchés. 

Des efforts sont mobilisés à tous les niveaux et des mesures  

sont en cours de mises en œuvre aussi bien au niveau 

national, régional et continental pour faire face à cet ennemi 

commun. 

La Commission de l’Union africaine, pour sa part, a formulé 

une stratégie continentale et a créé un Fonds de riposte au 

Covid 19 pour soutenir une réponse médicale durable à cette 

pandémie et atténuer ses conséquences socio-économiques 

au niveau de ses Etats membres. Elle s’appuie en cela sur 

l’excellente expertise de son institution spécialisée « Africa 

CDC ».  

L’intégration du genre dans toutes ces initiatives est un 

devoir pour nous tous. C’est ce qui justifie aujourd’hui la 

tenue de cette réunion dont l’objectif principal est, d’une 

part, d’informer des lignes directrices de l'UA élaborées par 

la Direction Genre dans la prise en compte de la dimension 

genre dans la lutte contre la pandémie du COVID-19 et 

d’autre part, de définir ensemble les priorités stratégiques 

de la gestion de cette pandémie à long terme et un cadre de 

relèvement intégrant une approche transformative. 
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Mesdames et Messieurs, 

L’occasion me parait tout indiquée de partager avec vous 

mes inquiétudes sur la question des violences basée sur le 

Genre et sur la situation du personnel féminin dans le secteur 

de la santé. 

Comme toute épidémie, le Covid 19 accentue les inégalités 

et la discrimination des groupes vulnérables. Le confinement 

et la distanciation sociale, peuvent transformer le havre de 

paix, que doit être la maison, en un lieu à haut risque de 

violation des droits humains et particulièrement des droits 

des femmes. Nous devrons donc ensemble veiller à ce que 

cette situation ne devienne le terreau propice à la propension 

des violences faites sur les femmes. La lutte contre 

l’impunité, le respect de la dignité, de l'égalité et la solidarité 

doivent être les valeurs cardinales dans l’approche genre 

contre le Covi19.  

La pandémie actuelle a déstabilisé nos systèmes de services 

sociaux et de santé, rendant difficiles leur disponibilité et 

accessibilité. Les héroïnes travaillant dans ces domaines 

constituant la majorité des personnels de santé, méritent 

notre respect et ont besoin de notre soutien et de notre 

protection.  
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Qu’il me soit permis ici de saluer à cet égard les efforts de 

«African Women Leaders Networks» et beaucoup d’autres 

Organisations civiles qui font un travail remarquable de 

soutien et d’accompagnement sur le terrain. Je remercie ONU 

Femmes pour la mise en place de 25 chapitres nationaux de 

African Women Leaders Networks.  

Par ailleurs, je voudrais saisir l’opportunité de cette 

rencontre pour demander à la Commission Economique pour 

l’Afrique d’accompagner davantage nos Etats Membres dans 

le processus de la digitalisation des économies et de tous les 

secteurs de développement. Cela permettra, dans le 

contexte de la ZLECAF, aux femmes et jeunes filles qui sont 

dans des activités informelles de passer au secteur formel.   

Je sais compter en cela sur ma Sœur Vera Songwé ici 

présente.  La pandémie doit servir de déclic pour mettre en 

œuvre des stratégies permettant une meilleure employabilité 

et protection sociale des femmes africaines et la sécurisation 

de leurs revenus. 

Mesdames et Messieurs, 

Conscient que nous sommes en train de lutter contre un 

ennemi invisible, je vous encourage à partager les 

informations sur les bonnes pratiques à mettre en place pour 
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atténuer les effets socio-économiques négatifs de COVID-19. 

La solidarité et la coopération entre les pouvoirs publics, le 

secteur privé et la société civile sont plus que jamais 

nécessaires.  C’est ce qui ressort clairement de la réunion 

virtuelle des Ministres femmes des Affaires Etrangères, tenue 

le 7 mai dernier.  

Enfin, la crise sanitaire actuelle et son impact sur la société 

africaine appelle les Etats Membres de l’Union Africaine et 

les partenaires sociaux à continuer à développer et à mettre 

en œuvre des politiques et systèmes permettant de 

concrétiser l’autonomisation de la femme africaine dont 

l’Agenda 2063 est porteur.  

Je vous remercie 

 


